
 

 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

« A quoi cela sert-il de ‘s’offrir à Dieu’ ? » 2ème  partie 

 

Autrement dit, sœur Faustine a accepté de vivre au fond d’elle-même les sentiments de 

révolte et les tentations de blasphèmes qui habitent l’âme des pécheurs les plus endurcis. Et le 

cri de détresse qu’ils devraient lancer vers Dieu, elle le lançait à leur place.  Dieu pouvait alors 

déverser dans le cœur des pécheurs les flots de son infinie Miséricorde. 

 

Le jeudi 9 août 1934, quatre mois après son acte de substitution mystique, Jésus lui fit 

comprendre combien cette prière lui était agréable : « La prière d’une âme humble et aimante 

désarme la colère de mon Père et libère des torrents de bénédictions. » (§ 320). 

 

Elle comprend de mieux en mieux le lien qui existe entre la justice et la miséricorde du 

Seigneur : plus les âmes consacrées s’offrent à la justice de Dieu, plus sa Miséricorde peut se 

répandre sur les pécheurs. 

 

Et les âmes qui, comme la petite Thérèse, préfèrent s’offrir à la Miséricorde de Dieu 

plutôt qu’à sa Justice, n’oublient pas pour autant leur devoir d’offrir elles aussi beaucoup de 

sacrifices à Dieu pour obtenir la conversion des pécheurs. « Jamais je n’aurais cru qu’il était 

possible de tant souffrir, confia-t-elle le jour de sa mort. Jamais ! Jamais ! Je ne puis m’expliquer 

cela  que par les désirs ardents que j’ai eus de sauver les âmes. » 

 

Offrande de la journée 

 Mon Dieu, je vous offre toutes les actions que je vais faire aujourd‘hui, dans les 

intentions et pour la gloire du Cœur Sacré de Jésus ;je veux sanctifier les 

battements de mon cœur, mes pensées et  mes œuvres les plus simples en les 

unissant à ses mérites infinis, et réparer mes fautes en les jetant dans la fournaise 

de votre amour miséricordieux. 

O mon Dieu ! je vous demande pour moi et pour ceux qui me sont chers la grâce 

d’accomplir parfaitement votre sainte volonté, d’accepter pour votre amour les 

joies et les peines de cette vie passagère afin que nous soyons un jour réunis dans 

les Cieux pendant toute l’éternité. 

               Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus  

 

On retrouve donc pratiquement chez tous les saints ces deux façons complémentaires de 

s’offrir à Dieu : Ils s’offrent à l’invasion de son Esprit car ils savent que sans Lui ils ne peuvent 

rien faire et ils s’offrent à sa Justice, car ils savent que Dieu réclame leurs sacrifices pour le 

salut de leurs frères. 

 

Père Pierre Descouvemont 


